
Église Protestante Unie au Chambon-sur-Lignon

n° 46 – été 2024

« N'oubliez pas de pratiquer l'hospitalité. En effet, en la pratiquant,
certains ont accueilli des anges sans le savoir. »

(Épître aux Hébreux 13,2)  

« L’Éternel apparut à Abraham près des chênes de Mamré. Abraham était assis à l'entrée de sa tente à l'heure la plus
chaude de la journée. 2Soudain il vit trois hommes qui se tenaient non loin de lui. De l'entrée de la tente, il se précipita à
leur rencontre et s'inclina jusqu'à terre. 3Il dit à l'un d'eux : « Je t'en prie, fais-moi la faveur de t'arrêter chez moi, ton
serviteur. » Genèse 18, 1 à 3  

Marc Chagall,  peintre bien connu, membre de la communauté juive, met en couleurs ce récit du cycle de l’histoire
d’Abraham, père des croyants (lire livre de la Genèse chapitres 12 à 25). Dans ce récit Abraham reçoit la visite de l’Éternel
- du Dieu vivant - en la personne de trois messagers sur le lieu de son campement qui est appelé les chênes de Mamré.
Abraham et Sarah ont espéré avoir un enfant pendant de longues années et ils n’en ont pas eu. Ils ont arrêté d’espérer
et d’attendre. Peut-on continuer à attendre contre toute attente ? Ce n’est pas raisonnable, n’est-ce pas ? Mais cette
force de Vie éternelle que nous appelons Dieu n’a que faire de notre raison, de nos abandons. La force de Vie se fraie
un chemin.
Abraham court à la rencontre des trois hommes pour leur proposer l’hospitalité. C’est dans la mesure où Abraham sait
accueillir  ces trois étrangers et leur fait la fête,  que la promesse de Dieu se réalise.  C’est son  accueil  de ces trois
inconnus, de ces trois étrangers, qui devient fécond pour lui. En effet, les trois hommes (que le texte biblique appellera
plus tard des « messagers ») leur annoncent qu’ils auront un enfant.  Contre toute attente, ils vont annoncer un avenir
et une espérance.

« N'oubliez pas de pratiquer l'hospitalité.  En effet,  en la pratiquant,  certains ont accueilli  des anges sans le
savoir. » L’auteur de l’épître aux Hébreux reprend ce thème du récit de l’accueil aux chênes de Mamré.  

N’oublions pas chers amis l’hospitalité, n’oublions pas le partage, n’oublions pas de donner de notre abondance, de
notre richesse, n’oublions pas d’ouvrir notre maison à l’inconnu, à l’inattendu, n’oublions pas d’accueillir l’Étranger.
N’oublions pas de partager concrètement l’Espérance !! 

Très bon été à vous. Esther Wieland-Maret, pasteure
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https://erchambon.wordpress.com/ 

Dans nos familles :

« Le Dieu qui a dit : – que la lumière brille au milieu des ténèbres – 

c’est lui-même qui a brillé dans nos cœurs. »

Culte de consolation et d’action de grâce après le décès de :

– Roger RUSSIER - Le Chambon-sur-Lignon - 19 avril 2024 - 91 ans

– Paul-Antoine BLANC - Pays-Bas/Le Chambon-sur-Lignon - 29 mai 2024 - 29 ans

– Alex EYRAUD - Le Chambon-sur-Lignon - 26 mai 2024 - 80 ans

– René RIVIERE - Le Chambon-sur-Lignon - 25 juin 2024 - 93 ans

Nous avons appris le décès de Raymond Grousson.
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Le mot du pasteur
Notre mémoire est-elle vivante ou seulement une pièce de musée ?

Depuis des années, la commune du Chambon sur Lignon s’est dotée d’un lieu de mémoire
pour parler des faits qui se sont déroulés sur le Plateau pendant les années de Fascisme et
du Nazisme.  Sur  le  site  du lieu  de mémoire,  on peut  lire  cette  phrase en introduction :
« Ouvert en 2013, le Lieu de Mémoire est un lieu unique dédié à l’histoire des Justes et des Résistants
pendant la Seconde Guerre mondiale. » (Il  y bien d’autres lieux de ce type ailleurs en France).  La
commune du Chambon a,  à un moment donné,  choisi  d’afficher  et  de parler  de l’accueil  qui  s’est
pratiqué pendant ces années-là, un peu partout sur le Plateau. Cette décision de créer un  Lieu de
Mémoire n’était pas partagée à l’époque par tous les habitants du Chambon (et d’autres communes)
mais au fil des années ce lieu a été adopté par la plupart. Plus récemment, le  Lieu de Mémoire est
devenu une institution sous l’égide du mémorial de la Shoah. 

Beaucoup de groupes divers, représentant toutes les générations, viennent tout au long de l’année
découvrir  cette histoire particulière de l’accueil  des habitants du Plateau qui ne s’est  d’ailleurs pas
limitée aux années de la seconde guerre mondiale. (De 1937 à 1939 accueil de réfugiés espagnols,
1973 réfugiés du Chili, 1975 réfugies cambodgiens,…)

Je me souviens, le premier été que j’ai passé ici en tant que pasteure, nous avons accueilli un groupe
de protestants alsaciens qui venaient faire un voyage sur les traces de Magda Trocmé, voyage conduit
et préparé par le professeur Frédéric Rognon. Nous avions alors organisé un échange entre plusieurs
membres de notre communauté et leur groupe, et lors de cet échange a été verbalisé à la fois la
richesse et  l’ambiguïté  d’un  lieu  de mémoire.  Le groupe alsacien  a  félicité  une telle  entreprise  et
l’importance d’en parler aux jeunes générations - chaque année beaucoup de groupes de jeunes / des
classes viennent visiter ce lieu-. Il a été souligné par « les gens d’ici » que ceux qui, à l’époque ont
accueilli,  n’auraient  pas  forcément  voulu  d’un  tel  lieu  ni  d’ailleurs  recevoir  une  médaille  pour  leur
accueil.  Un lieu  de mémoire court  le  risque d’afficher  une belle  histoire  au milieu  d’une vallée  de
larmes, et de s’en glorifier tout en oubliant son sens profond, en particulier les exigences de justice, de
partage et d’accueil d’hier comme d’aujourd’hui. 

Il est heureux que plusieurs personnes engagées dans différentes associations interviennent tout au
long de l’année lors de visites de groupes en leur expliquant l’actualité de l’accueil : des personnes de
l’association  « La Cimade » (association  crée à l’époque de la  guerre),  du « PAS » (Plateau Asile
Solidarité), des bénévoles au sein des CADA  (Centre d’accueil de demandeurs d’asile) qui se trouvent
au Chambon et à Saint Agrève... 

A l’heure où en France, et plus largement en Europe, des valeurs d’humanité, d’accueil, de partage, de
fraternité sont mises à mal par la montée de l’extrême-droite et par la lepénisation des esprits au-delà
des partis d’extrême-droite, souvenons-nous de l’histoire de ce Plateau avec à l’esprit une mémoire
vivante et non pas muséale. Souvenons-nous que l’accueil est de chaque époque, de chaque jour, de
chaque heure.  Nous ne pouvons pas laisser  la  peur  de l’autre  nous dominer  et  en même temps
célébrer l’histoire de ce Plateau !! 

Jacques Barrot, alors député et président du conseil général de la Haute-Loire disait ceci en 1992 lors
de son Allocution  d’ouverture du colloque  Le Plateau Vivarais-Lignon Accueil  et  Résistance 1939-
1944 : « Cette Parole qui rend les hommes fraternels, c’est celle de la Bible. La Crainte de Dieu est le
principe de l’amour humain comme le début de la sagesse, nous dit Claude Vigée, crainte de Dieu qui
rend indifférent à la crainte des hommes, des pouvoirs ou des polices. Les habitants du Plateau ont dû
trouver l’équilibre difficile entre la rigueur des jours, la responsabilité familiale ou publique et la grâce
demandée par l’Histoire, celle de faire de tous ces réfugiés des frères à accueillir, à qui faire passer la
frontière, dans une sorte de Pâques décisive ».1  

Dans le livre du Prophète Jérémie nous pouvons lire :

« Car moi, le Seigneur, je sais bien quels projets je forme pour vous ; et je vous l'affirme : ce ne sont
pas  des  projets  de  malheur  mais  des  projets  de  bonheur.  Je  veux  vous  donner  un  avenir  à
espérer. » Jérémie 29,11 

Souvenons-nous en !  Partageons cette Espérance,  au-delà de notre commune, de notre fratrie,  de
notre religion, de notre nationalité, très concrètement.  Adoptons une posture d’une mémoire vivante à
chaque instant !  

Très fraternellement, Esther Wieland-Maret, pasteure

1  In Actes du colloque du Chambon sur Lignon « Le Plateau Vivarais-Lignon Accueil et Résistance 1939-1944 »  de 1992 au 

Chambon sur Lignon » page 12
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Les résultats français des élections au Parlement européen nous accablent.  Depuis dimanche soir,
nous sommes sous le choc d’un parti  politique d’extrême droite, porté en première place par notre
pays.
 
L’Église protestante unie de France ne peut pas se taire. Vivre sa foi dans le monde engage notre
responsabilité à travailler ensemble et individuellement pour le bien commun. Se tenir à l’écoute de
l’Évangile  a  nécessairement  des  conséquences  politiques  qui  s’opposent  au  programme  du
Rassemblement national.
 
Avec toutes celles et ceux qui, dans l’Église et hors de l’Église, dans les associations, les entreprises et
toute la société, œuvrent pour la solidarité et la paix, pour le partage et le dialogue, pour l’hospitalité et
l’écoute, nous appelons chacune et chacun à exercer son droit de vote en participant aux prochaines
élections législatives. Se rendre aux urnes est une prise de parole nécessaire au bien commun.
 
Pendant des décennies, nos synodes successifs[1] ont affirmé que l’Évangile nous appelle à dépasser
nos peurs, à résister au piège de la violence et à la tentation du rejet. Dans la fidélité à l’Évangile du
Christ crucifié et ressuscité, nous redisons que chaque personne humaine est reconnue digne. Nous
refusons de laisser l’Évangile servir d’argument pour exclure les uns et réduire au silence les autres.
 
Alors que les  discours  violents  et  méprisants occupent  une large place de l’espace  médiatique  et
empoisonnent  les  esprits,  nous  vous  encourageons  à  entrer  en  discussion  avec  parents,  voisins,
collègues, amis. Nous vous encourageons à vous joindre à toutes les forces de dialogue, de justice et
de paix pour débattre et construire ensemble une alternative aux idéologies d’extrême droite.
C’est de reconnaissance que l’être humain a besoin, d’estime et d’attention, et non de mépris, de rejet 
et d’humiliation.
 
Nous n’ignorons rien des situations de vie précaires,  des injustices  économiques et  des violences
sociales : faire le malheur des uns ne fera pas le bonheur des autres. La liberté, l’égalité et la fraternité
sont les seuls chemins à emprunter ensemble pour une société juste. La division et l’exclusion nous
mèneraient dans de dangereuses impasses.
Devant la complexité des enjeux nationaux et internationaux, nous refusons les messages rapides,
lisses  et  simplistes.  Bien  loin  de  répondre  aux  défis  de  notre  temps,  ils  sont  inopérants  car
mensongers.
 
Toujours nous confessons que Dieu aime le monde. Cet amour nous conduit à résister à tout ce qui
défigure l’être humain. Nous résisterons donc aux sirènes de la violence et de l’inhumanité véhiculées
par l’extrême droite et le Rassemblement national. Nous résisterons aujourd’hui et demain, pour la vie,
pour la joie, par l’espérance. En Christ est notre assurance. Nous croyons que « c’est dans le calme et
la confiance que sera votre force » (Esaïe 30,15).

Pasteure Emmanuelle SEYBOLDT
Présidente du Conseil national de l’Église protestante unie de France
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En lien avec les évènements de été, expos, conférences 

L’Action Chrétienne en Orient - ACO
L’Action Chrétienne en Orient  (ACO) a été fondée en 1922 par le  pasteur

alsacien Paul Berron dans le contexte des bouleversements géopolitiques qui ont
changé le visage du Proche-Orient au sortir de la Première guerre mondiale. Paul
Berron  avait  reçu  une  vocation  missionnaire  pour  œuvrer  en  Orient  auprès  des
musulmans  mais  les  aléas  de  la  guerre  l’ont  amené  à  découvrir  la  minorité
arménienne, de culture chrétienne, et les terribles persécutions qui l’ont frappée lors
du génocide initié en 1915 par les autorités de l’Empire ottoman.

Pendant tout l’entre-deux-guerres l’ACO œuvra à Alep, en Syrie, auprès des
rescapés  arméniens  réfugiés  dans  des  camps  de  fortune :  aide  alimentaire,

médicale, éducative (pour les orphelins), construction de logements, création d’emplois, soutien moral
et spirituel. C’est toute une population qui a été aidée pour bâtir une nouvelle existence en repartant de
rien. Basée à Strasbourg, l’ACO trouvait des fonds auprès des donateurs des paroisses protestantes
en Alsace et en Moselle mais aussi en Suisse Romande et aux Pays-Bas. Les missionnaires envoyés
pour œuvrer en Syrie provenaient de plusieurs pays et beaucoup de collaborateurs locaux, Arméniens,
Arabes, Assyriens…ont participé au développement du centre créé à Alep.

Avec le temps et l’évolution de la compréhension de l’engagement chrétien, le mode d’action de
l’ACO s’est largement modifié. Mais l’aspect international et la priorité donnée à des actions d’entraide
reste au cœur de l’association. 

Aujourd’hui l’ACO soutient une trentaine de projets toujours menés par des Églises locales ou
des œuvres partenaires en Syrie, au Liban, en Iran, en Irak, en Égypte et en Arménie. La dimension
chrétienne reste au cœur de l’engagement de l’ACO puisque nous partageons des temps de fraternité,
de communion et de prière avec nos partenaires. Nous tenons à nous visiter et à nous rencontrer
régulièrement pour nourrir nos relations et nous informer de nos réalités respectives. 

Nous organisons aussi des échanges d’adultes et de jeunes, en Orient et en Occident. L’ACO
cherche ainsi à être un pont entre Églises protestantes d’Europe et du Proche-Orient. Si l’essentiel de
nos actions sont initiées par des Églises, il va s’en dire que certains projets touchent toute personne
dans le besoin, sans considération de religion, tandis que d’autres sont plus orientés vers le soutien de
communautés chrétiennes locales dont les situations sont souvent difficiles.

Les crises sont en effet nombreuses au Moyen-Orient et nous essayons de marquer notre solidarité
lorsque des événements imprévus frappent de manière grave toute une population comme lors de
l’explosion du port de Beyrouth, du séisme de février 2023 en Syrie ou de la guerre actuelle à Gaza. Le
verset choisi par Paul Berron pour guider l’ACO oriente toujours notre engagement en invitant à voir en
chaque être humain qui souffre un semblable que nous sommes appelés à rencontrer et à soutenir :
« Tout ce que vous voulez que les gens fassent pour vous, vous aussi, faites-le de même pour
eux : c’est là la Loi et les Prophètes » (Matthieu 7, 12).

Mathieu Busch, pasteur et directeur de l’ACO

Mathieu Busch donnera une conférence le samedi 6 juillet lors de l’inauguration de l’exposition sur l’ACO.
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Penser la paix au Proche-Orient

Article d’Antoine Nouis, paru dans le journal Réforme

Les frappes aériennes entre Israël et l’Iran font craindre une extension ouverte du conflit au Proche-

Orient. Le danger est le risque d’une escalade, chacun se sentant obligé de répondre à l’attaque de
l’ennemi, ce qui conduit l’ensemble de la région dans un engrenage mortifère et dangereux. 

Comment en sortir ? Nous n’avons pas la prétention d’avoir la solution que de nombreuses 
chancelleries recherchent, mais nous pouvons apporter quelques éléments pour aider à penser la paix.

Au temps du Nouveau Testament, le monde vivait sous le régime de la pax romana. Il s’agissait d’un
empire pacifié sous le joug d’une domination militaire, culturelle, économique et religieuse imposée par
Rome. C’est la paix imposée par la loi du plus fort.

Dans un autre registre que la  pax romana,  nous pouvons évoquer le  shalom biblique  qui  induit  un
minimum de justice et de bien-être matériel. Une société qui jouit du shalom n’est pas seulement une
société sans conflit ouvert, mais une société où les gens vivent de façon paisible.

La pax romana est préférable à la guerre, mais les artisans de paix se doivent de rechercher le shalom.
Un commentaire rabbinique nous aidera à en comprendre la source. Le mot shalom s’écrit en hébreu
avec trois lettres : le Shin (Sh), le Lamed (L) et le Mem (M). Un mot peut être associé à chaque lettre :
la lettre Shin symbolise le feu (esh en hébreu), le Lamed le cœur (leb) et le Mem l’eau (mayim). Le mot
paix s’écrit avec trois lettres qui représentent le feu, le cœur et l’eau. Le feu et l’eau sont antagonistes
puisque l’eau éteint le feu et que le feu assèche l’eau. Entre ces deux éléments, le cœur n’est pas dans
la pensée biblique le lieu des sentiments, mais de la compréhension véritable. Le  shalom apparaît
lorsque, par son intelligence et sa compréhension, l’humain arrive à faire vivre en harmonie l’eau et le
feu.

Selon ce commentaire, la première condition pour que le shalom puisse advenir est la reconnaissance
de l’autre dans sa différence. Il  n’y aura de  shalom au Proche-Orient que le jour où tous les pays
reconnaîtront le droit pour Israël de vivre sur sa terre et où Israël reconnaîtra aux Palestiniens le droit et
la possibilité de vivre sur la leur.

Dans un conflit ouvert, l’urgence est la pax romana ;  mais dans le long terme, la paix véritable est le
shalom. Pour cela, les vrais artisans de paix ne sont pas ceux qui défendent unilatéralement un camp,
mais ceux qui aident chacun des belligérants à entendre ce qu’il y a de juste dans la position de l’autre.

Antoine Nouis animera le café-rencontres du 28 août sur le thème de la transmission.
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Christiane Strohl, une pasteure devenue psychanalyste.1

Et c’est une passion, un choix de vie en réponse à un appel où, comme nous l’apprend Lévinas, c’est la
réponse qui précède l’appel et le révèle. Née en 1922, comme elle disait : « À l’ombre de l’Église Saint
Nicolas à Strasbourg » – celle-là même où prêcha Albert Schweitzer, pasteur devenu le médecin que
l’on sait –, fille du professeur de théologie Henri Strohl, Christiane Strohl s’engagera tout naturellement
dans des études de théologie.  Hasard des guerres,  ce sera dans l’Université  de Strasbourg alors
repliée  à  Clermont-Ferrand,  une  expérience  dont  elle  dira :  « C’est  vrai  que  la  seconde  guerre
mondiale, avec ma famille, mes collègues, mes amis, comme avec des rencontres inattendues, nous
l’avons vécue pendant six ans à Clermont-Ferrand où nous n’avions pas de racines, mais où, petit à
petit,  s’est  forgée  cette  exigence  de  saluer  le  « sujet »,  le  sujet  tel  que  défini  par  Lacan,  jamais
réductible à l’image de son Moi, le sujet comme promesse d’être, si vous voulez, pour nous, le sujet
créé par Dieu »2. (page 219)

Au sortir de la guerre et munie de sa licence en théologie, elle s’engage dans le ministère pastoral à
l’heure où le statut de pasteure femme est à peine reconnu et ne peut s’exercer que sous l’autorité d’un
pasteur  au  masculin.  De  nombreux  écrits  témoignent  de  son  engagement  dans  ces  fonctions
pastorales et, plus tard, de son sens clinique en tant qu’aumônier en hôpital psychiatrique.

Mais c’est à 30 ans, en 1951 en Angleterre, à l’occasion d’un séminaire de théologie, qu’elle découvre
la psychanalyse.  Une découverte qui ouvre,  pour  elle,  un nouveau chemin.  À Paris,  d’abord,  pour
suivre la formation et obtenir un diplôme en psychopathologie à la Sorbonne tout en avançant ses
premiers pas comme analysante, comme on dit, en particulier dans sa rencontre avec Jacques Lacan.

Elle poursuit  néanmoins son engagement dans le ministère pastoral qu’elle quitte définitivement en
1972 pour devenir psychanalyste à plein temps, une vocation qu’elle exercera à Strasbourg pendant
plus de trente ans, puis à Montpellier, avant de s’éteindre en 2020 à Aix-en-Provence.

Sans doute la théologie et la psychanalyse ont-elles en commun de ne faire sens qu’à confronter le
Texte  ancien  aux  épreuves  de  la  vie,  à  se  ressourcer  de  la  richesse  des  rencontres  et  de  la
confrontation aux événements, à l’inattendu, en quelque sorte.

C’est  pourquoi  nous  étions  nombreux à  solliciter  Christiane  Strohl,  pour  que  la  richesse  de  cette
expérience puisse se mettre en verbe.

Ce sera chose faite grâce à la sollicitation, l’insistance et l’amitié de l’homme de théâtre Olivier Arnéra.
Ensemble  ils  reprendront  la  particularité  et  la  richesse  de  l’expérience  de  Christiane  Strohl,  sa
traversée  du  XXe siècle,  la  diversité  des  rencontres  qui  étayent  son  histoire,  grands  noms de  la
psychanalyse,  ou  personnalités  singulières  comme  Philipp  Sarasin,  élève  direct  de  Freud  et
psychanalyste à Bâle, qui lui partagera ce qui fera, pour elle, l’essence de sa pratique.

Ce seront « Les entretiens de Celleneuve », un dialogue entre Olivier Arnéra et Christiane Strohl qui,
de verbe en verbe,  va charpenter  le  livre Passion,  psychanalyser ! .  Plus  tard,  Pierre  Isenmann,
psychanalyste  à  Strasbourg,  se  chargera  de  la  mise  en  forme de  ces  dialogues  en  vue  de  leur
publication.

Le livre s’ouvre avec le verbe « Accueillir » et, tout de suite, le lecteur sera sensible à ce souci pour
autrui  qui  guide  Christiane  Strohl,  dans  l’écriture  des  règles  qui  en ordonnent  le  sens et  rendent
possible la vie de chacun.

Sous  le  verbe  « Restaurer »,  on  lira  sa  reprise,  très  fine,  des  points  techniques  et  concepts  qui
jalonnent l’histoire de la psychanalyse.

Au chapitre du verbe « Consoler », on se réjouira de cette réponse toute simple de la psychanalyste
aux  questions  de  la  perte  et  du  deuil :  « Je  pencherais  du  côté  du  verbe  « transmettre »,  de  la
transmission. Pas forcément vouloir laisser une trace, non pas un acte volontaire ou préprogrammé,
mais l’idée ou la foi que ce qui fait l’humanité se tisse à travers les générations et, il faut le souligner,
bien des hommes ou des femmes, tout à fait modestes, transmettent le goût de vivre, simplement par
leur aptitude au bonheur. » (page 106).

1    C. Strohl, O. Arnéra, P. Isenmann, Passion : psychanalyser !, Campagne/Première, 2023.
2 Au sens de Jérémie 1, 5 qui d’une autre manière dit ce qu’est le narcissisme originaire : « Avant que je ne t’aie formé 

dans le ventre de ta mère, je te connaissais, avant que tu ne sortes de la matrice, je t’avais consacré. » (Bible traduction 
Segond)
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Plus d’une fois, en réponse aux questions d’Olivier Arnéra, Christiane Strohl dira : « Maintenant que je
suis vieille… » ou encore : « Là, il faut que je dise quelque chose de mon expérience personnelle… »
C’est dire qu’à chaque carrefour de ce récit,  la rigueur des références (Dietrich Bonhoeffer comme
Freud, Lacan et bien d’autres) trouve son verbe et son rythme dans la singularité d’une expérience qui
lui donne corps. C’est cette articulation entre sa pensée des concepts et leur ancrage dans son histoire
personnelle qui rend Passion : psychanalyser !  précieux, sinon irremplaçable.

Pierre Isenmann, psychanalyste

Pierre Isenmann animera le café-rencontres du mercredi 24 juillet 

Qui est Jules Isaac ?
Historien, né à Rennes le 18 novembre 1877, mort à Aix-en-Provence le 5 septembre 1963

Issu d'une famille de militaires venue d'Alsace-Lorraine, il est le fils d'Édouard Marx Isaac (qui a changé
son  patronyme  en  1870,  l’inversant  avec  son  deuxième  prénom,  évitant  ainsi  une  consonance
allemande) et de Mathilde Léonie Massenbach. Orphelin à 13 ans, il est interne au lycée Lakanal de
Sceaux, où se trouve aussi Charles Péguy, de cinq ans son aîné. Avec celui-ci débute, en 1897, un
compagnonnage qui le marquera à vie. 

L'agrégation obtenue, il épouse, en 1902, Laure Ettinghausen, artiste peintre, élève d'Eugène Carrière.
En poste  à Nice, Sens, Saint-Étienne et Lyon, il  est nommé à Paris à l'été 1914 lorsque la guerre
éclate. 

Blessé à Verdun en juin 1917, il termine la guerre au service d'information du ministère des Affaires
étrangères et n'aura de cesse, encouragé par Ernest Lavisse, de déterminer les origines de la Grande
Guerre (presse, ouvrages), parallèlement à la rédaction des manuels Malet-Isaac (Albert Malet, mort
pour  la  France  en  1915,  avec  qui  une  collaboration  débutée  chez  Hachette  fut  conservée
«nominativement» par l'éditeur).

Inspecteur général de l'Instruction publique, exclu de sa fonction par les lois raciales d’octobre 1940,
Jules Isaac est appelé par Victor Bourrilly, doyen de la faculté d'Aix, à venir en zone libre. Il fréquente
alors Maurice Blondel.  L'invasion de la  zone libre,  le  11 novembre 1942,  l'oblige  à se réfugier  au
Chambon-sur-Lignon,  puis  à  Saint-Agrève.  Son  fils  aîné  rejoint  Leclerc  en  Afrique  du  Nord.  Mais
l'arrestation à Vichy, en octobre 1943, de sa fille Juliette, de son gendre Robert Boudeville (n° 2 du
réseau Supernap) et de son fils cadet Jean-Claude, suivie de celle, à Riom, de son épouse Laure, le
contraignent à la clandestinité. Seul son fils reviendra des camps de la mort. L’ouvrage Jésus et Israël,
rédigé dès 1943, poursuivi jusqu'en 1947 et publié en 1948, obtient une résonance internationale. 

La même année est fondée par Jules Isaac (et Edmond Fleg) l'Amitié judéo-chrétienne, dont le Dr
Marie-Françoise Payré devient la secrétaire de la section d'Aix. 

Le combat de Jules Isaac contre l'antisémitisme et pour le dialogue judéo-chrétien fut symbolisé par
son  audience  à  Rome,  en  1960,  par  le  pape  Jean  XXIII.  Ses  archives,  d'abord  déposées  à  la
bibliothèque Méjanes, se trouvent désormais à la Bibliothèque nationale de France. 

Commandeur  de la  Légion d'honneur  (1953)  et  des Palmes académiques (1956),  lauréat  des prix
Narcisse Leven (1957) et de la Fraternité (décerné en 1960 pour 1959). 

Dominique Mazel, 
conservatrice en chef honoraire et responsable scientifique des archives Jules Isaac

Dominique Mazel animera le café-rencontres du jeudi 18 juillet.
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Vie de la paroisse 

Composition du conseil presbytéral
Suite au conseil presbytéral qui a suivi l’assemblée générale du 17 mars 2024, les fonctions au sein du
conseil sont réparties de la façon suivante :

Christophe Bader (conseiller)

Perrine Barriol (membre du bureau / trésorière)

Sylvie Barot (conseillère)

Jacqueline Chastagnier (membre du bureau/vice-présidente)

Martine Chauvinc-Chiffe (conseillère/déléguée au conseil de consistoire)

Axelle Ingelaere (conseillère)

Jean Jallaguier (membre du bureau/trésorier-adjoint)

Françoise Routier (membre du bureau/secrétaire-adjointe)

Marc Thessot (membre du bureau/président)

Valla Elyette (membre du bureau/secrétaire)

Esther Wieland-Maret (pasteure)

Les échos du conseil presbytéral
La préparation de l’assemblée générale a été un travail important du premier trimestre 2024. Puis nous
avons  organisé  l’accueil  de  paroissiens  de  l’EPUdF  de  Tallence  avec  leur  pasteur  que  nous
connaissons bien, Andréas Braun. Nous avons aussi accueilli les amis du musée international de la
réforme de Genève et ceux des « racines huguenotes » de Grenoble. 
Avec le consistoire, nous avons organisé la journée consistoriale du dimanche 9 juin.
La préparation de l’été est aussi toujours un gros travail avec la mise en place des café-rencontres, les
mises à disposition du temple pour des concerts, la fête de paroisse, les expositions estivales dans le
temple et l’organisation des permanences.

Balades fraternelles de l’été 2024 :
Comme chaque été, nous organiserons en juillet, août et septembre 2024, des balades
fraternelles. Elles permettent de se retrouver pour un moment de détente et d’accueillir
des vacanciers.
Elles auront lieu les dimanches après-midi des 14 et 28 juillet, des 4 et 18 août et du
1er septembre.
Sauf avis contraire, le départ se fera toujours à 15 h du parking de la salle Bastianou.

Si vous souhaitez organiser et encadrer une de ces balades,  merci de vous signaler  rapidement à
Jacqueline Chastagnier ou Marc Thessot.

Taxi/cultes :
Afin de permettre à tous les paroissiens qui le souhaitent de participer au culte le dimanche matin,
nous renouvelons notre appel pour que ceux d’entre nous qui habitent loin du temple et ne sont pas
motorisés se signalent. Nous les mettrons en contact avec des personnes qui pourront les véhiculer.
Merci aussi à ceux qui pourraient assurer ces transports de bien vouloir le faire savoir.

Dans les deux cas, merci de vous signaler auprès de Marc Thessot au 06 23 75 45 45. 
N’hésitez pas à laisser un message si vous n’avez pas de réponse immédiate.

9



Un fichier informatique : « ça sert à quoi ?... »
Ce fichier vous permet de recevoir, par mail ou par courrier et selon vos choix :

Le Chalelh Les annonces (animations, nouvelles, etc.) La feuille de culte.

Pour être en conformité avec la CNIL (Commission nationale de l'informatique et des libertés), nous
avons besoin de votre accord écrit.
C’est la raison pour laquelle nous vous demandons de remplir la fiche d’inscription jointe à ce numéro ,
même si vous l’aviez peut-être déjà remplie auparavant. 

Vous pouvez nous la renvoyer :

- par mail epuchambonsurlignonsecretariat@pgi.logeas.fr
- par la poste E.P.U. 4 rue de la Grande fontaine - BP 9 - 43400 Le Chambon-sur-Lignon.
ou la déposer dans la boîte à lettre E.P.U, à côté de la poste ou dans la boîte à disposition au Temple.
(voir la fiche d’inscription jointe dans le chalelh).

Finances
En lien avec le projet Sarepta, projet de l’Entraide protestante du Haut-Lignon, il convient de refaire le
toit de la petite maison accolée au temple, ceci avec les exigences d’isolation de 2024. 

Le coût est de 72 000 euros. Nous avons besoin de vous pour cette première tranche de travaux pour
que, bientôt, dans l’appartement prévu, nous puissions à nouveau partager l’eau et le pain, sans que
manque ni la farine ni l’huile, avec tous ceux qui auront besoin de bon air et de repos.

« Si le Seigneur le permet…je resterais quelque temps chez vous…car je ne veux pas vous voir juste
en passant »   1 Corinthiens 16, versets 6 et 7.

Nous ne recevrons pas Paul ni même Elie à Sarepta mais pourquoi pas des anges tel Abraham à
Mamré ?

Avec toutes nos salutations fraternelles en Christ,

Perrine Barriol et le conseil presbytéral

Informations pratiques :

Vous pouvez faire des dons par chèque à l’ordre d’EPUDF Le Chambon-sur-Lignon ou par virement 
bancaire sur notre compte du Crédit Agricole :

Iban :FR76 1450 6047 2000 9153 3583 767 AGRIFRPP845

Si vous choisissez de soutenir le projet SAREPTA, merci de préciser « pour le toit de Sarepta »

Depuis plusieurs semaines, des bénévoles s'investissent  dans la démolition
de l'appartement en lien avec le projet SAREPTA.

Merçi à tous pour ce travail très physique et à l'ensemble de la commission
travaux pour son engagement.

Une équipe d’aumônerie à la maison de retraite les Genêts.Mais que fait-elle?

Chaque jeudi, vers 14 h 15, nous nous retrouvons à l’EHPAD des Genêts. Nous sommes cinq.

Nous préparons d’abord la salle de réfectoire où aura lieu le culte de 16 h 15. Il faut pousser, enlever
les tables, puis mettre les chaises pour les résidents qui viendront. Ensuite, nous nous répartissons des
visites dans cette maison qui est grande. Nous allons par 2 ou 3, ou seul, dans les différentes ailes et
étages. Parfois notre visite est brève, parfois plus longue. Le temps passe vite, et à 15 h 15, nous nous
retrouvons pour descendre à l’Unité Protégée. C’est toujours avec joie que nous retrouvons les 5 à 10
personnes qui sont là, car désorientées. Avec elles nous partageons cantiques et prières. Certaines
retrouvent et chantent les paroles de nos chants familiers. Ce sont des moments émouvants et joyeux.

À 16 h,  il  faut  remonter  en vue du culte :  aller  chercher  les  résidents qui  sont  pour  beaucoup en
fauteuil-roulant et ne peuvent se déplacer seuls, installer chacune et chacun dans la grande salle. Ils
sont nombreux et il  faut du temps pour tout cela. L’auditoire compte entre 30 et 40 personnes. Ce
moment de culte est apprécié et très attendu. À 17 h, il faut ramener tout le monde et remettre chaises
et tables en place.
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Nous souhaiterions beaucoup que notre équipe soit étoffée pour le côté logistique : préparer la salle
avant et après le culte, peut-être accompagner quelques résidents pour rejoindre le réfectoire ou leur
chambre…Nous avons vraiment besoin du soutien d’autres personnes qui viennent compléter notre
équipe car la salle est grande et la maison aussi ! 
Si vous êtes intéressés, veuillez contacter Annie Vey (Fixe : 04 71 59 29 26) ou la pasteure. 
Nous prévoyons une rencontre fin-septembre pour nous organiser. 
Nous comptons sur vous ! Venez au moins faire un essai.

L’équipe d’aumônerie de la maison de retraite les Genêts

Partage et amitié avec l’Entraide du Haut-Lignon

Cette année, nous avons bien rempli nos objectifs de lutte contre la solitude avec l’organisation de
repas et de goûters au Chambon, à Tence et au Mazet. 

Les inscriptions sont toujours lentes à arriver mais quelle joie pour les organisateurs quand ils voient, le
jour J, les tables se remplir d’invités et les assiettes se vider. Nous prévoyons généralement pour 50 à
60 personnes et tout ce que nous préparons est dégusté avec plaisir.

Pour la rentrée, un projet  se dessine : la Fête de l’Entraide que nous souhaitons intergénérationnelle.
Pour cela, la fête se tiendra dans les beaux jardins de l’Ehpad des Genêts un samedi après-midi de
septembre. Jeux inclusifs ou coopératifs, musique, petit spectacle, travaux manuels, goûter festif avec
des crêpes et pourquoi pas de la barbe à papa, nous espérons retrouver l’esprit des kermesses d’antan
et surtout  que toutes les générations puissent  partager un moment de fête et  de joie dans un bel
endroit.

Guettez les affiches de la rentrée et réservez votre après-midi du 28 Septembre .Venez nombreux et
en famille. Dans les temples du Plateau, vous découvrirez tout l’été des flyers qui vous expliqueront
notre projet Sarepta. 

Bel été à toutes et tous, les membres du CA de l’Entraide du Haut-Lignon (diaconat)

Le projet Sarepta, un projet pour notre temps

Nous connaissons tous le Diaconat Protestant du Chambon-sur-Lignon et ses actions pour lutter contre
la solitude, l'isolement et l’exclusion en créant du lien. Mais peut-être ne savons-nous pas tous que le
Diaconat  va fêter  ses 100 ans d’existence et  qu’il  rassemble désormais dans son engagement  les
paroisses  de  Tence  et  du Mazet  Saint  Voy  !  C’est  pour  cela  qu’il  s’appelle  désormais  l’Entraide
Protestante du Haut Lignon. 

Ce centenaire et cette nouvelle organisation ont été l’occasion d’une réflexion commune pour préparer
des réponses aux attentes et aux besoins nouveaux qui émergent de notre temps. 

Il a semblé aux membres de l’Entraide que la création d’un lieu d’accueil et de séjour pour celles et
ceux qui ont besoin, pour un temps, de rompre avec un environnement éprouvant et épuisant, serait
une réponse adaptée à la demande de plus en plus souvent exprimée d’un temps de répit et d’un lieu
de repos.

Qui pourrait  en bénéficier ? Des aidants familiaux pour quelques jours ou des personnes atteintes
d’une maladie qui chamboule la vie ou encore en rupture familiale. Les personnes âgées de notre
Plateau qui ne peuvent pas rester chez elles en hiver (maison trop difficile à chauffer, éloignement du
bourg…) peuvent également être concernées par un tel  lieu.  Donc des publics différents, alternant
selon les saisons, qui feraient là l’expérience d’un habitat partagé. Une autre manière de vivre et de
vivre ensemble pour un temps et de répondre ainsi aux nouvelles préoccupations concernant l’habitat
et/ou les dépenses d’énergie.

Ce projet est rendu possible sur le plan matériel par la mise à disposition par l’Église Protestante Unie
du Chambon d’un local à aménager, contigu au temple et par la vente par l’Entraide du bungalow de
Fontvive à Sanary.

Si ce projet,  qui n’en est qu’à ses débuts, vous intéresse et si  vous souhaitez vous y associer  en
donnant votre avis, en offrant de votre temps, en faisant un don, faites-vous connaître auprès d’un
membre de l’Entraide ou par mail à entaideprotestante43@orange.fr
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Nous vous tiendrons régulièrement informés de l’avancement de ce projet dans sa conception et sa
réalisation afin qu’il soit porté par le plus grand nombre.

« … la solitude, l'exclusion et les multiples formes de souffrance ne sont pas des fatalités. »1 aime
rappeler Sonia Arnoux qui a accepté d’assumer la charge de présidente de l’Entraide Protestante du
Haut-Lignon.

Robert Cotte

Journée intergénérationnelle du consistoire de la Montagne
Dimanche 9 juin 2024 

Comment devenir des « artisan de paix », tel était le thème de la journée !

Nous étions nombreux au culte égayé par les enfants des écoles bibliques, du KT et des groupes de
musiciens enjoués.
Quel plaisir de se retrouver autour d’un repas partagé et à l’ombre des arbres (car oui il faisait beau et
chaud)
Quelques chants entonnés par tous et nous commençons les ateliers divers et variés pour devenir
« artisan de paix ». S’ouvrir aux autres, rayonner, accueillir, témoigner de notre foi aujourd’hui…

Françoise et Elyette.

Belle journée avec comme maître mot : l’espérance.
Au programme : culte, repas partagé en extérieur, moment musical et pour finir un grand jeu : 
(rencontre avec les êtres du futur). Ils nous ont laissé une formule magique 62/80 dans Alléluia.
La pluie ne s’invita qu’à la fin de la journée…Ouf !

Florence et Valentine, de Tence.

Pour commencer la journée consistoriale, nous avons fait un culte intergénérationnel. 
Personnellement je trouve ça très sympa de se mélanger entre toutes les générations.
Ensuite, nous avons mangé un repas partagé (moi j’ai préféré les gourmandises sucrées).
Après, on a fait des jeux en équipe (le tricot, la peinture, le jeu de l’aveugle et du sourd, la 
respiration, les « allumettes soufflées »…) avec toutes les générations. 

J’ai beaucoup aimé ces jeux, j’ai appris plein de choses !
J’ai bien profité de la journée :c’était super et à refaire !!!

Maëlle Jimenez, catéchumène 1re année

Dès neuf heures du matin, un doux parfum de café accueillait une petite équipe de volontaires sur le
parvis du temple du Chambon-sur-Lignon.
Après  quelques  préparatifs  savamment  orchestrés,  la  journée  pouvait  commencer.  Les  portes  du
temple sont ouvertes sur une foule heureuse de se retrouver. Un culte à plusieurs voix, des musiciens
enthousiastes et de beaux échanges ont permis de faire tomber un mur (de cartons). Quelle aubaine
pour  les  enfants  présents  qui  se  sont  emparés  de  toutes  ces  boîtes  hétéroclites  pour  construire
spontanément un pont et un puits, des lieux de rencontre et de réconciliation à l’image de ce beau
moment. La journée s’est poursuivie par un repas partagé à la faveur d’un rayon de soleil. Nous nous
sommes ensuite rassemblés autour d’étonnants visiteurs du futur pour des ateliers créatifs et colorés.
Une belle rétrospective nous a permis d’apprécier les œuvres et les prouesses de chacun. 
Nous voilà tous prêts à devenir des « artisan de paix ».
Merci à chacun de vous pour votre présence.

Fabienne de Saint Agrève

Cette journée consistoriale commence par quelques notes harmonieuses jouées par les petits et les
grands.
Les présents sont  repartis avec le sourire aux lèvres et la joie au cœur,  heureux de ce temps de
partage au culte, lors du repas et aussi pendant ce super grand jeu de l’après midi…

Magguy et Bertrand du Mazet

1 Extrait de la charte de la Fédération de l’Entraide Protestante
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Études bibliques ce trimestre

1 — La résurrection avec Nicolas Caudal
2 — L’ Apocalypse avec Jean-Pierre Sternberger
 

Ces thèmes titillent  notre imagination,  on a pu le constater.  Chacun et chacune ont pu dire
comment il, ou elle, imagine ces choses. Souvent la Résurrection du Christ est vue comme un retour
glorieux, c’est aussi un Tribunal : les élus et les réprouvés sont accueillis ou rejetés du Royaume.
Est-ce que nous aimerions vivre cela, nous les « pécheurs honnêtes » ?

Est-ce notre besoin que justice soit rendue qui nous fait imaginer ce jour de façon solennelle et
magnifique ? Voir enfin le jugement de tous les auteurs de toutes les horreurs que nous avons vécues,
ou vues, ou lues, car la méchanceté de l’homme envers d’autres hommes ne peut pas, ne doit pas
rester éternellement impunie. Avoir subi cette méchanceté gratuite et douloureuse a gravé en nous
l’espoir qu’elle sera enfin condamnée, reconnue, dite et punie. 
Mais ne dois-je pas pardonner ?

L’Apocalypse peut être lue comme les rites d’une secte qui serait différente et plus « pure » que
les autres adorateurs de Dieu. Mais n’en privilégions aucune pour rester dans l’Église Protestante Unie.
Ce fut passionnant.

Geneviève Deshays

J’ai lu pour vous

Un  monde  à  refaire  de  Claire  Deya,  aux  éditions  de
l'Observatoire 

En avril  1945, à quelques semaines de la capitalulation allemande, les
autorités françaises décident le déminage de la côte méditerrannéenne.
Pour  y  procéder,  elles  consituent  des  équipes  mixtes,  composées  de
volontaires français et de prisonniers de guerre allemands réquisitionnés.
Malgré  les  déchirements  et  les  fossés  qu'il  semble  vain  de  vouloir
combler, des hommes que l'hisoire a opposés mais que la bienveillance
et la quête d'amour n'ont pas désertés vont s'entraider et accomplir des gestes courageux et fraternels
et ainsi redonner sens et avenir à leur vie. 

Ce roman qui permet de mesurer les conséquences funestes qu'engendrent l'opportunisme, la lâcheté,
le déni et le mépris de l'autre est donc aussi porteur d'espérance, cet écho au cœur de l'homme de la
présence d'un Dieu qui ne se laisse pas nommer, mais qui ne se lasse pas d'aimer. 

C'est  une histoire boulversante,  documentée et  bien construite,  à l'écriture sobre et  juste qui  vous
laissera la trace d'un chemin d'humanité, de lumière et de paix resté ouvert dans une période sombre
… un chemin sur lequel nous devons nous tenir également aujourdh'ui, en ce temps de confusion et
d'inquiétude que nous connaissons. 

André-Jacques Exbrayat  
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Les règles du mikado de Erri De Luca, éditions Gallimard

Dans les montagnes près de la frontière entre l’Italie et la Slovénie, une rencontre
improbable  entre  un vieux  campeur  solitaire  et  une  jeune  tzigane  qui  fuit  sa
famille. Il a été horloger, elle lit dans les lignes de la main.Il joue au mikado et
applique les règles de celui-ci au monde. 
Tout  les  sépare mais Erri  De Luca nous plonge dans un monde d’amitié,  de
solidarité,  de découverte réciproque,  dans une nature que l’auteur nous peint
avec délice. 
La première partie est un dialogue permanent entre les deux personnages. 
Puis  le  vieil  horloger  reprend  la  route,  la  jeune  tzigane  construit  sa  vie,  ils
s’écrivent et Erri De Luca nous entraîne dans une toute autre histoire, dans son
style plein de sobriété. Dans ce roman très court il va à l’essentiel.

Simone Viallon

  le groupe de cinéphiles sur le Plateau

Le groupe PROFIL du plateau propose de visionner des films et d'échanger ensemble sur les thèmes
traités, sur le scénario et sur les aspects artistiques. Les rencontres sont mensuelles, et les films sont
projetés actuellement soit à la salle Bastianou (à côté du temple au Chambon), soit au cinéma Scoop.
Un  élargissement  au  delà  du  Chambon  est  possible  selon  les  demandes.  Ces  derniers  mois,
après Princes et princesses (dessin animé), nous avons eu des films sur la Palestine (Le cochon de
Gaza, Tel Avil on Fire), puis un film sur le théologien Zwingli:  Le Réformateur. 

Si vous souhaitez participer aux discussions pour établir la programmation, vous pouvez l'indiquer à
Pierre Maret (06 72 85 56 94) ou à la pasteure. 
La prochaine réunion de préparation aura lieu le 13 juillet à 10 h 30, à la salle Bastianou. Si vous êtes
intéressés mais non disponibles à cette date, manifestez quand même votre intérêt en appelant. 

pour le groupe, Pierre Maret 

Coin jeunesse !
Venez nous rejoindre ! ….

Pour nos jeunes et nos plus jeunes...
Notre paroisse, en lien avec d’autres paroisses du Plateau proposent des rencontres pour jeunes de
différents âges.
Un groupe de jeunes 14/18 ans revoit le jour : une fois par mois le samedi soir, animé par Valentine
Cremer et Lucas Rocher. (06 79 30 05 03)

Nous proposons,  aussi,  des  rencontres  régulières  tous  les 15 jours,  le  dimanche matin,  pour  une
découverte de la bible en lien avec les questions actuelles. (école biblique et catéchisme).

Tout cela en s’amusant, en chantant, en dansant, en célébrant.

Si vous êtes intéressés, contacter Esther Wieland-Maret, pasteure au 04 71 59 73 15
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Activités de l’été

Cultes
Cultes tous les dimanches à 10 h 30 au temple, Sainte Cène chaque premier dimanche du 
mois

SAUF   Le dimanche 11 août : pas de culte au temple !! 
Culte de la Favéa à 10 h 30 à l’étang du Bruas au Mazet-Saint-Voy, suivi d’un apéritif et d’un 
pique-nique sur place 

Culte à l’Ehpad des Genêts en été, tous les 15 jours, les jeudis à 16 h 15: les 11 et 25 juillet 
et les 8 et 22 août. À partir de septembre chaque jeudi.

Expositions
 Exposition « les 100 ans de l’Action Chrétienne en Orient –  ACO » avec Mathieu Busch,

pasteur  et  permanent  de  l’ACO.  Le  samedi  6  juillet  à  18 h  au  temple  du  Chambon :
conférence d’inauguration sur l’ACO, son histoire et les défis qui se présentent avec la situation
politique très tendue  au proche et moyen Orient. Puis visite guidée de l’exposition et verre de
l’amitié. Entrée libre

 Exposition « Jules Isaac – un homme debout   »  avec Dominique Mazel conservatrice en
chef honoraire et responsable scientifique des archives Jules Isaac. le mardi 16 juillet à 18 h
au temple du Chambon :  conférence d’inauguration avec visite guidée de l’exposition, suivie
du verre de l’amitié. Entrée libre

Café-rencontres
Café-rencontres chaque mercredi à 14 h 30 salle Bastianou (et aussi un jeudi !)

Le 10 juillet     :   « Le Plateau, berceau des frères  – une histoire du darbysme » avec Gérard
Chazot de l’Assemblée des frères du Chambon

Le  17  juillet :  « Anecdotes  protestantes »  avec  Alain  Arnoux,  pasteur  retraité  et  Marc
Thessot, président du conseil presbytéral

Le jeudi 18 juillet     : « L’Amitié judéo-chrétienne » avec Dominique Mazel, conservatrice en
chef honoraire et responsable scientifique des archives Jules Isaac

Le 24 juillet     café-rencontre en deux parties   : 

De  14 h 30  à  15 h 30  « Passion :  psychanalyser !  –  Christiane  Strohl,  pasteure  et
psychanalyste, un chemin singulier » avec Pierre Isenmann, psychanalyste et Olivier Arnera,
comédien et metteur en scène

De 16 h à 17 h : « Pourquoi, quand on est pasteur, on devient psychanalyste … ou 
pas ? » échange à plusieurs voix

Le 31 juillet : « Mes années au collège cévenol » avec Jacques Vernier, pasteur retraité

Le 7 août : « La formation des filles en Haute-Loire » avec René Dupuy, agrégé d’histoire

Le 14 août : « Jean Jaurès et le monde paysan » avec Philippe Delaigue, auteur

Le 21 août : « Témoignage sur la Nouvelle-Calédonie » avec Marc Peyrot, médecin retraité

Le 28 août     :   « La transmission » avec Antoine Nouis, théologien
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Chorale éphémère

La cheffe de chœur Pierrette Allaigre propose une chorale éphémère sur trois jours pour tous
les intéressés (habitués du chant ou non, permanents ou vacanciers).
Répétitions les mardi 16, jeudi 18 et vendredi 19 juillet de 11 h à 12 h, salle Bastianou, 
Chambon-sur-Lignon – à côté du temple. 
Cette chorale éphémère participera par le chant au culte du dimanche 21 juillet, fête de la
paroisse. Ouvert à toutes et tous !   

Fête de la Paroisse le 21 juillet avec concert d’orgue à 17 h 

Programme : 
Culte à 10 h 30, au temple, avec la participation de la chorale de la Montagne.
Thème du culte : « Qui est cette femme ? » avec comme invitées spéciales Edith Piaf et « la
femme au parfum » des Évangiles
Apéritif pour tous à l’issue du culte 
Repas grillades, salades composées (chacun apporte une salade pour 4 personnes) dessert, 
dans la cour de Bastianou, sur inscription auprès de Jacqueline Chastagnier 06 72 61 99 01 
ou auprès de Mireille Argaud 06 82 48 51 66. Participation aux frais.
Après-midi partages, jeux. Tirage de la Tombola à 15 h 30.  

A 17 h concert d’orgue : Frédéric Lamantia, titulaire du l’orgue du Grand Temple de Lyon et de la 
mairie de Villeurbanne, « Edith Piaf et d’autres chanteurs de l’Amour »

La Favéa, dimanche 11 août

Culte de la Favéa à 10 h 30 à l’étang du Bruas au Mazet-Saint-Voy, 

suivi d’un apéritif et d’un pique-nique sur place 

Après-midi : conférence sur la communauté de Caulmont avec le
prieur Benoît Ingelaere. 

Titre de la conférence : Caulmont : histoire et actualité d’une communion œcuménique

Résumé : 
Dans, un parcours historique depuis la fondation, en 1970, de Caulmont dans l’Oise - le prieur
de Caulmont retracera les différentes étapes et évolutions de la communion, en Normandie,
dans l’Aude et sur le plateau du Vivarais-Lignon depuis 2007. 
Puis dans un deuxième temps il développera son actualité : son appel, sa raison d’être, et le
sillon qu’elle continue de tracer. 
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Agenda Juillet 2024
Mercredi 3 juillet 18 h : Échange autour de « la liturgie » avec Hope Nenonene, salle Bastianou

Vendredi 5 juillet 20 h 30 : concert Jubilons – Nicolas Stavy, récital de piano (Fauré et Chopin)

Samedi 6 juillet 18 h : inauguration et conférence sur les « 100 ans de l’Action Chrétienne en 
Orient » avec Mathieu Busch au temple – suivi d’un verre de l’amitié

Dimanche 7 juillet  10 h 30 : culte avec Sainte Cène – suivi d’un verre de l’amitié

Mardi 9 juillet 14 h 30 : réunion A.C.A.T – salle Bastianou.

Mercredi 10 juillet
14 h 30 : café-rencontres – salle Bastianou

Thème « Le plateau, berceau des frères-une histoire de darbysme » avec 
Gérard Chazot de l’Assemblée des frères du Chambon

Dimanche 14 juillet  
10h30 : culte au temple

15 h : balade fraternelle

Mardi 16 juillet  
11 h à 12 h : chorale éphémère – salle Bastianou

18 h : inauguration de l’exposition sur « Jules Isaac » avec Dominique Mazel

Visite guidée puis verre de l’amitié. Temple

Mercredi 17 juillet
14 h 30 : café-rencontres – salle Bastianou.

Thème : « Anecdotes protestantes » avec Alain Arnoux et Marc Thessot

Jeudi 18 juillet

11 h à 12 h : chorale éphémère – salle Bastianou

14 h 30 : conférence – salle Bastianou

Thème : « l’amitié Judéo-Chrétienne » avec Dominique Mazel

20 h 45 : concert Musique classique chorale et instrumentale par les musiciens
amateurs. Temple

Vendredi 19 juillet 
11 h à 12 h : chorale éphémère – salle Bastianou

20 h 30 : concert Jubilons – François Dumont, récital de piano (intégrale des 
Variations Goldberg . Temple

Samedi 20 juillet Dès 7 h 30 : Stand de la paroisse sur le marché place des Balayes- (artisanat-
gâteaux-confitures)

Dimanche 21 juillet

10 h 30 : culte au temple suivi d’un verre de l’amitié

Avec la participation de la chorale éphémère

Fête de la paroisse : repas vers 12 h 30/13 h ; en après-midi – jeux – tombola

17 h : concert d’orgue avec Frédéric Lamantia, titulaire de l’orgue du grand 
temple de Lyon. (chansons d’Edith Piaf)

Lundi 22 juillet 21 h : concert de flûtes virtuoses avec Guy Angelloz - Temple

Mercredi 24 juillet

14 h 30 à 15h30 : café-rencontres – salle Bastianou

Thème : « Christiane Strohl, pasteure et psychanalyste, un chemin singulier »

Avec Pierre Isenmann et Olivier Arnera. Pause Boissons

16 h 00 à 17 h 00 : « « Pourquoi quand on est pasteur on devient 
psychanalyste … ou pas ? » échange à plusieurs voix

Dimanche 28 juillet
10 h 30 : culte au temple

15 h : balade fraternelle

Mercredi 31 juillet 
14 h 30 : café-rencontres – salle Bastianou.

Thème : « Mes années au collège Cévenol » avec Jacques Vernier, pasteur 
retraité

Pas d’activité du groupe « Tricot-Thé-Artisanat » – Répétition de la chorale de la Montagne durant le mois
de juillet les mardis 2 et 9 puis voir  dates et lieux de la chorale éphémère
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Agenda Août 2024

Jeudi 1er août 20 h 30 : concert Impromptu – récital de Xavier Lecomte de la Bretonnerie, 
piano et de Darina Malleva, violon. (César Franck).Temple

Dimanche 4 août 10 h 30 : culte avec  Sainte Cène suivi d’un verre de l’amitié

15 h : balade fraternelle
Lundi 5 août 20 h 30 : concert Impromptu – récital de piano par Tristan Pfaff (Chopin, Liszt)

Mercredi 7 août
14 h 30 : café-rencontres –salle Bastianou

Thème : « La formation des filles en Haute-Loire » avec René Dupuy, agrégé 
d’histoire

Samedi 10 août Vers 16 h : lecture de la lettre du 10 août 1942 par Amis du Lieu de Mémoire- 
au Temple

Dimanche 11 août

Pas de culte au temple du Chambon.

10 h 30 : « La Favéa » - Culte au lieu-dit le Bruas – Mazet-Saint-Voy –

Pique-nique – 

14 h 30 : conférence sur la communauté de Caulmont avec Benoît Ingelaere.

Mercredi 14 août 14 h 30 : café-rencontres – salle Bastianou

Thème : « Jean Jaurès et le monde paysan » avec Philippe Delaigue, auteur

Vendredi 16 août
20 h 30 : concert Jubilons - Temple

Quator Tchalik, Cap à l’Est - Gabriel et Louise, violon - Sarah, alto - Marc, 
violoncelle - Boris Lyatoshynsky et L.W Beethoven)

Dimanche 18 août 10 h 30 : culte au temple suivi d’un verre de l’amitié

15 h : balade fraternelle

Mercredi 21 août
14 h 30 : café-rencontres – salle Bastianou

Thème : « Témoignage sur la Nouvelle-Calédonie »avec Marc Peyrot et Jean 
Jallaguier 

Samedi 24 août 20 h 30 : festival en Vivarais-Lignon

« Las Musas de America » Trio baroque – Lendro Marziotte, contreténor
Dimanche 25 août 10 h 30 : culte au temple

Mercredi 28 août
14 h 30 : café-rencontres

Thème : « La transmission » avec Antoine Nouis, théologien

Pas d’activité du groupe « Tricot-Thé-Artisanat » ni de répétition de la
chorale de la Montagne durant le mois d’août.

Agenda Septembre 2024

Dimanche 1er septembre
10 h 30 : culte avec Sainte Cène.
Verre de l’amitié organisée par la paroisse catholique
15 h : balade fraternelle

Dimanche 8 septembre 10 h 30 : culte

Dimanche 15 septembre
10 h 30 : culte de rentrée avec installation du conseil presbytéral et 
reconnaissance des ministères locaux
Verre de l’amitié – pique-nique et après-midi au lac de Devesset.

 Mercredi 11 septembre 14 h : groupe ACAT, reprise salle Bastianou
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